
La petite Inessia est une enfant exceptionnellement 
souple. Elle pouvait tourner son bassin de 180° sans 
bouger les pieds. Elle était joyeuse et vive. Un jour, 
il se fait une hernie à la colonne vertébrale. L’enfant 
commença à dépérir. Hospitalisation. Les pronostics 
des médecins ne sont pas encourageants. La famille 
est inquiète. Inessia ne parle plus. La vie parait la quit-
ter. Un jour, coup de fil de l’hôpital, Inessia est au bout 
du fil.

- Papa, dit elle, tu sais, des extraterrestres sont venus 
et m’ont opéré. Je vais mieux.

Le père arrive aussitôt à l’hôpital et demande à voir 
les chirurgiens leur montrant son étonnement de ne 
pas avoir été prévenu de l’opération. Les chirurgiens 
répondent qu’ils ne sont pas intervenus, mais qu’ils 
ont passé la nuit à réfléchir comment sauver l’enfant. 
Ils examinent l’enfant. Surprise, le dos de la petite 
présente six cicatrices disposées dans tous les sens le 
long de la colonne. Curieusement les boursouflures 
des cicatrices sont tournées vers l’intérieur des chairs 
et non vers l’extérieur comme c’est habituellement le 
cas lorsque l’on recoud les lèvres des tissus incisés. 
Le scanner montre des résultats que les chirurgiens 
avouent ne pas avoir été en mesure d’obtenir. La tech-
nique employée leur est inconnue.
Alors que c’est il  passé ?

L’auteur évoque les zones éloignées de la conscience 
dont parle Grabovoï. En effets les chirurgiens disent 
avoir passé la nuit à chercher la solution. L’état de re-
cherche sous entend l’ouverture à l’inconnu, au « je ne 
sais pas » qui nous est si cher en thérapie.
Il est probable qu’ils sont entrés dans ces zones et ont 
permis l’arrivée d’une solution qu’ils ne connaissaient 
pas, mais qui a pu se mettre en place et s’opérer (c’est 
le cas de le dire) grâce à leur attitude d’interrogation 
et grâce à la présence dans la conscience collective de 

la pensée grabovienne. A chacun de ressentir ce qu’il 
en est.

Le monde est fait de vide rempli d’électrons qui tour-
nent à grande vitesse. Par notre esprit ,nous donnons 
forme à ce que nous percevons par l’intermédiaire de 
nos sens, en l’occurrence notre œil. Notre première 
perception nous donne une vision très globale de 
masse d’énergie. Lorsque nous sommes dans l’igno-
rance de ce que nous allons voir subitement, il peut 
nous arriver de voir uniquement des masses ,d’éner-
gie, puis sous l’effet du cerveau, ces masses d’éner-
gies se transforment en images instantanément. Nous 
avons une idée de ce que nous voyons. Cette idée 
rassemble les électrons en images.  Ce principe est 
mis en oeuvre  dans l’une des technologies de résur-
rection de Grégori Petrovitch Grabovoï. Il consiste 
à démultiplier l’image de la personne à ressusciter 
dans l’espace. Ce principe de l’assemblage peut être 
mis à profit dans les technologies de soins. Il suffit 
alors par la pensée de modifier l’image de la maladie 
en image de santé.
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Le vide



AU COeUR dU SUJeT  
d’après ariepiev

Qu’est-ce que la maladie ? 
Une réaction du corps à quelque chose que l’individu 
ne comprend pas, dont il n’a pas conscience mais que 
son corps manifeste à sa place. Ce quelque chose est 
une disharmonie.  Disharmonie par rapport à l’objectif 
de son âme et  disharmonie par rapport aux autres. 
Dans la pratique thérapeutique actuelle, les malades 
cherchent à comprendre la raison de leur mal être et de 
leurs maladies. La démarche est louable, mais est-elle 
une réponse à la situation ? 

Si le corps d’un individu se disharmonie, ce n’est pas 
une explication, aussi intelligente soit-elle, qui va ré-
soudre le problème. L’explication sera reçue à l’inté-
rieur de la zone de disharmonie et le travail se fera à 
l’intérieur de cette zone. Un musicien ne parviendra 
pas à améliorer son jeu si son instrument reste désac-
cordé ! 
D’autre part, ce n’est pas dans les énergies du passé 
(dans lesquelles les psychanalyses pataugent pendant 
des lustres), que se trouve la solution. Or, Ariepiev dit 
quelque chose de fort intéressant : « l’énergie néces-
saire à la solution se trouve au niveau de  l’Univers de 
l’âme de l’individu  et de l’Univers de l’âme de tous 
les hommes. La source de ces énergies de renfort se 
trouve dans les événements du futur, les événements 
positifs provenant de l’éternité. Malheureusement ces 
éléments du futur paraissent fort éloignés, parce que 
l’individu en souffrance n’a pas conscience de sa capa-
cité de se rapprocher d’eux.  Souvent l’individu oublie 
même qu’il est un être humain, entouré d’autres êtres 
humains, qu’il possède une âme capable «d’entendre» 
l’Univers et capable de converser avec Dieu. 

Mais voici une succulente conversation que rapporte 
Ariepiev face à une question d’une patiente :

- est-ce qu’il est possible de m’aider pour que je sois 
en bonne santé ?
- oui, bien entendu, on peut vous aider. Mais en quoi 
consiste votre problème de santé ?
- le problème consiste simplement dans le fait que je 
voudrais être en bonne santé.
- simplement en bonne santé ?
- oui, simplement en bonne santé.
- mais pourquoi faire la santé ?
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- je ne sais pas, j’aimerais juste être en bonne santé.
- en règle générale la vie des individus s’assimile 
précisément à la santé ? Si un individu manque d’at-
tention à la qualité de sa vie, cela se répercute aus-
sitôt sur sa santé. Si les questions concernent son 
manque d’attention à sa santé, cela se répercute aus-
sitôt sur la vie de l’individu.
- mais alors, que faire, m’occuper de ma vie ou bien 
m’occuper de ma santé ?

Le problème provient du fait que les individus di-
visent des notions qui en fait sont inséparables. Ils 
laissent entrer dans leur vie du négatif, dans certains 
cas aperçoivent les visages de ce négatif mais ne 
font  rien pour les écarter. Beaucoup s’abreuvent de 
négatif au quotidien et s’étonnent ensuite d’être ma-
lade. Cette belle expression française  « les nourri-
tures de l’esprit » devrait être remise au goût du jour 
et focaliser l’attention sur la nécessité de se nourrir 
d’éléments «digestes» et épanouissants. Il y a en-
core quelques dizaines d’années les faits divers et le 
sport étaient relégués en dernière, page des journaux 
ce qui permettait de consacrer les pages principales 
à des informations d’un bon niveau culturel ou artis-
tique. Certains humoristes s’amusent à recenser en 
fin d’année tous les dangers encourus dont ils ont été 
généreusement informés et s’étonnent avec malice 
d’être toujours en vie et en parfaite santé, n’ayant 
suivi aucune de ces mises en garde !

                   
                           AGENDA

ConsCienCe santé 
Pour entrer dans l’Ere Nouvelle, un Atelier ex-
ceptionnel programmé les 30, 31 Mars et 1er 
Avril 2012 à Clé d’Sol dans l’Aude (11230).
Le dépliant explicatif est consultable sur www.
lequadrant.com rubrique «Ateliers». 

Inscriptions ouvertes au près de 7channe@
gmail.com


